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l'indulgence dujubilé. Les enfants.qui n'ont pas encore
fait leur première communion, devront être dispensrs
de la communion par leur confesscur.

2e. Six VirrEs AUX ÉoL1sEs D.soNsS. Ces visites

peuvent se faire toutes le même jour onua dès jours
différents. Les visites d'une même église peuvent se
faire à la suite l'une de l'autre, pourvu que l'on sorte
de l'église un instant entre les visites et que l'on ré-
cite chaque fois les prières prescrites.

(b) Les fidèles de la haute-ville de Québec, de la
rue St-Paul et des rues voisines, visiteront deux fois
la Basilique, l'église de St-Patrice et la chapelle du
Séminaire.

Ceux de la Bnse-ville et du quartier Champlain,
deux fois la Basilique, la chapelle du Séminaire et l'é-

glise de la basse ville.
Ceux de N. D. de la Garde visiteront six fois leur

église,.
Ceux des faubourgs S. Jean et S. Louis visiteront

deux fois les églises de S. Jean, des Pères Jésuites et
de S. Patrice.

Ceux de . Roch visiteront deux fois les églises de
S. Sauviur et des Congréganistes de St. Roch.

Ceux de M. Sauveur visiteront deux fois les églises
de S. Sauveur, de N. D. de Lourdeset des Congregai-
n.istes de S Roch.

Dans les paroisses et missions de la. cam pagne les fi-
dèles visiteront six fois leur église ou.,ehapelle parek-
siale.

Les religieuses non cloîtrées et leurs novices, ainsi

que les personnes qui vivent dans les monastères, si-
vront la même règle que les fidèles pour la vieite des

Les religieuses cloîtrées devront faire commuer les
visites des églises assignées pour les fidèles, en visites
de leur propre chapelle ou oratoire. Cette commuta-
tion ne peut se faire que par le confesseur au tribu-
nial de la pénitence.

Chaque visite qui se fera processionnellement
comptera pour trois.

3o. Dans chacune de ces visites d'église, RÉCITER
CINQ PATER ET AVE OU AUTRES PRiÈIcEs, aux intentions
du Souverain Pontife, savoir entre, autres, pour la

.rpérité et l'exaltation de l'Eglise, Catholique et di
,3iosp Apostoliqe, l'extirpation des hérésies, la con
version .des pécheurs, la concorde entre les princes
chrétiens, la paix et l'unité de tout le peuple fidèle.

40. UN JOUR DE JEÛNE AVEC MAIoirE sTItICT, c'est-à-

dire, avec abstinence de toute graisse, du lait, du

beurre, du fromage, des oufs et de tout aliment dans
lequel entre quelqu'un de ces comestibles. Ce jeûne
pout s'observer . 1e. un jour. du carême où l'induIt de

1844 nous permet de manger gras (c) ; 2o. en dehors
du carême, un jour quelconque, même un vendredi,
pourvu que ce ne soit pas un jour de jeûne d'obliga-
lion.

o5. UNE AUMONE EN FAVEUR DfE QUELQUE nONNE

r lous recommandons tout specialemontl A la
charité des fidèles le .Séminaire de Riiiou!ki, qu'un
incendie ient de détruire.'Personne. n'ign.oro com-
biecn u uvre de ce genre et &s entielle nu bien de

*ia ïeligioiî dans iin diocèue.' C'es-tpburquoi nots or-

S CAMPAGNÉS

donnons qu'une quëte soit faite pour cet objet deux"
dimanches do suite, i d é d'avance, et as

sitôt que possib e.
Les navigateurs et les vogeurs une fois rc enus

à leur domicile, ou arrtés quelque parnt pourmu p teps
suffisant, pourront gagner 1 indulgïence niaccomis -

sant les ouvres prescrites et en visithiit six foi l'é-

glise cathédrale ou principale ou Ijroissiale de leur

domicile ou du liei.
Tout fidèle qui a l'intentien .sériousêet sincere de

gagner l'indulgence du jubilé et d'accoipir pour ce-
la les Suvres prescrites, peut faire sa confssion a

tout prêtre séculier ourégulier' dans ce diocèse; et

tout confesseur est autorisé dans ce cas à absoudte de
toute faute et censure réservée au Pape n u à l'Ordi
naire et à cenuer les voeux suivant l'instruction
annexée a, ce mandement.

aes religieuses cloîtrées ou non cloîtrées et leurs
novices, sont autorisées à f£ire leur confession du jui-
bilé à tout confesseur approuvé dans ce diocèse pour
entendre les confessions des religieuses.

M. le Grand- Vicaire Cyrille Etieniie Legaré -Ilgr
l'Archevêque de Québoe a annoncé, jeudi, le 14 avril,
qu'il avait fait choix de la personne de Monsieur
l'abbé Cyrille Etienne Legaré pour successeur au re-
gretté Mgr 0.-F. CazŽau dans les importantes fonc-
tions de Vicaire-Général de l'Archidiocèse.

. Lgari% est né à St Roeh de Québec, le 16 février
1832. Après un très-brillant cours d'étude'au Sémi-
naire de Québee, M. Legaré se rendit en 1853 à Paris,
et suivit pendant qjuatre ans, les cours de l'école des
Carmes De retour à Québec en décembre 1857, il fut

ordonné prêtre le 18 septembre-1858.-

Il a été successivement professeur de belles-lettres,
de rhétorique, directeur du Petit Sminaire, du Grand
Séminaire, squ'en 1879, où il alla prêter son con-
cours à M. A 'olphe Legaré, nommé curé de St. De-
nis, et ensuite à Ste Croix depuis le mois de juin 1880.
-Courrier du Canada.

- On sait qu'à l'avenir, d'ici a dix ans l'octroi en
faveur de nos sociétés d'agriculture sera paye partie
en argent et en partie engrais artificiels, à base de
phosphate. Le Gouvernement de Q tébea a pris toutes
les dispositions nécessaires pour fournir, dès le milieu
de mai, ces engrais à nos sociétés d'agriculture. Voici,
à ce sujet, les renlseigneamen ts qui nous sont fournis
par M. l'écrivain du Courrier du Canada:

" Il arrivera à Québec, vers le milieu ee mai, 500
tonnes d'engrais a. tificiel (goëmon biphosphaté) ex-
pédiées par la maison Dior, Frères, de Granville
(France), pour être distribuées aux cultivateurs par
l'intermédiaire des sociétés d'agriculture, et une sem-
blable quantité d'engrais sera ainsi distribuée tous les
ans pendant dix ans, et sera fournie par la maison
Dior, Frères, ieuement la réduction du phosphate en
suporphosî hate et sa combinaison avec le vareeh se
feront, à l'avenir dans la province de Québec. Pour
cette année seulement, l'engrais acheté par le gouver-
nement aura été fabriqué a l'étranger. C'est donc en
même temps une heureuse opération au point de vue
industriel.comme au point de vue de l'agriculture que
l'honorable M. Chapleau a su réaliser.
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